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Maroc-Algérie : le Roi
met Alger sur la défensive

MAGHREB La question du Sahara occidental mine les relations entre les delLxpays
Ii» En appelant Alger
à un dialogue direct,
Mohamed VI s'est donné
le beau rôle,
Ii» Le mutisme d'Alger
ne fait rien pour atténuer
cette impression,

Est-il possibl •• d•• récon.d-
lier dcux frèrl'S ennemis
quand ils s'appellent Ma-

roc et Algérie? De lourds
contentielLX minent leurs rela-
tions depuis quasiment !'indé-
pendance de la seconde, en 1962,
et la fermeture de leur frontière
commune par Alger en 1994, il Y
a donc 24 ans déjà. Ce 6 no-
vembre, le roi Mohamcd VI a
laneé un appel pour un ~ diu·
lo/.,"!/e.franc et dircrt ». Les auto-
rités algériennes n'ont pas en-
core répondu et on peut estimer
que ce silence hautain constitue
en soi la réponse d'Alger,
Ce n'est pas la première lois

que le souverain chérifien tend la
main à son voisin. Il l'a d'ailleurs
rappelé: " Depuis mon [/aession
au trone,J'ai appelé uvel' sincéri-
té d bemne .fili Ù l'llIvertul'e de,<
frontières ( ..), il la 1l0rmu!i.w-
tion ,/" relatiolls marocu-ulgé-
rim ne,~». Cette fois, comme
pour crédibiliser son propos, il a
été plus précis, évoquant la créa-
tion d'" lin m.éwnùnne politiq/U'
conjoint de diulogue et de c/Iflur-
tUNOII » en précisant que" /1' ni·
veau de représentatioll (Hl seill
de cette structure, liun fiIT'mat. sa
nature [seraient] ci convellir
d'uil 1'01111111111 uccord », et que
" le Muml' l'si mWelt à d'évell-
I/(elle" pmplisitions el ùzitiatives
émtlrwili de tAlgérie ».
Rabat s'est aussi assuré que le

message soit bien audible, une
source officielle « anonyme"

contactant l'AFP p"ur spécifier
que «tout grief serl! U e,mm illé
sUIls tabou ». comme «la
dl'Og/J(', la ('ontrebandc, la ques-
tion du Sahura o/:ciclelltal, les
faits historiqUf'" lIOn darifiés, le,,·
mnvel/t'iun., nOIl l'espeçtée" »...
Un menu potentiel très chargé!
Et pourtant, rien ne devrait bou-
ger, pour le moment.
A Alger, tout se passe comme

si le régime réagissait par un
simple haussement d'épaules
agacé. Officiellement, aucun reS-
ponsable n'a répondu au roi. Une
source «autorisée» a toutefois
consenti à faire une déclaration
au site tsa-algerie.com: «Cette
ojfre duuteuS(' ( ...) e.qt un 11011-

événement qui ne mérite pa., de
réponst',f<mnelle », Un autre site
algérien, algeriepatriotique.com,
semble de son côté avoir pris sur
lui dl' donner une appréciation
plus insolente: ~Mohamed VI a
tout lilir d'avoir mté son coup en
tcntm!t de piéger "Oll vl>i,sin dl'
l'E,<I il qui il [! t""du une fiw"lSe
main amieale. L'attrape-nigaud
nÎl 111115 fimctüJ/lué (.. .) >1. Am-
biance.
En réalité, les « décideurs ••al-

gériens doivent fulminer, Car le
discours de Mohamed VI, habile,
donne à penser que c'est le Ma-
roc qui SI' montre, et de loin. Il'
plus désiremt de nouer un dia-
logue sérietLx,
Or, eomme l'observe pour

nous Ali Lmrahet, un journaliste
marocain «pestiteré », "le ri-
gime eJ'lribe de temp;,' ù autre u1le
sorte de main tendue, ulors qu'il
sait parjèritemmt qu'elle "em l'l'-
fusée ùAlger ».

Car si le Maroc s'enli..~edans
une situation socio-économique
des plus difficiles qui rend pé-
rilleuse la gestinn du pays. son
grand voisin de l'Est ne pavoise

PLUS DE 1.600 KM DE FRONTIÈRE COMMUNE

La plus tongue frontière terrestre
fermée de nos jours
L'histoire contemporaine de la frontière entre le Maroc et I:AI-
gérie est jalonnée de péripéties fiévreuses. Dès 1963, soit un an
après l'indépendance algérienne éclate la (/ guerre des sables»

pas non plus. Contactée par la
télé\'Ïsion France 24. la polito-
logue française Khadija Moh-
sen-Finan énumêre au moins
deux raisons pour expliquer Il'
mutisme dAlger après le dis-
cours royal: d'une part, " l'Algé-
rie vit U/1 temps d'incertitude po-
litique, avec l'a/Hwncr d~un 1'0"-
sible cinquième mandat d'Abde-
Ju:;b Bouttg}lika qffiâbli, qui se
pré.<cntemit UlM' élections d'avril
proehain. DUi/ •• el' cOIzte.:t1ed'in-

catitude, on Ile suil pus bien
quels interlo"llteurs t'ont gérer il
l'avenir ce dossier des reJutians
entre les deua' pu,""; l'urmée, la
présidence!' Celu peut expliquer
l'ub.sen('e de réponse ulgérierwe »,

Et, d'autre part, "de,' dis('u,,-
.,iO/lS doit'Cllt délmter début dé-
('embre à Gellhie SOUs l'égide de
l'ONU poli l' anemeer 811 l' la qeœs-
tùm du Sahara occidentul, avec
les principaux acteur. du
C07lJlit: ft, M"wl', l'AJgirk. le
Front Polisario (mol/vell/mt po-
litique qlli mil'ite pour l'inàépen-
danœ du Salrara occidental) et
la Mauritanie. Et, dUilS ce
cllllte,11e, 1~41girie [1 tout intérêt il
ne pus réagir Ù l'huml pOlir gar-
der 1111 POUI'l>Ù' de négociotùm
au mell/Wllt où s'out'I'ireml ces
disw"liio/ls, qui étaient bloquées
depuis 2012 ».
Le Sahara occidental constitue

en ellet à coup sûr le nœud du
problème entre les deux Etats.
Les Algériens ont très tôt pris
fait et C,luse pour les indépen-
d,mtistes sahraouis dans ce dos-
sier régional douloureLLx. Ils
offrent mènw au Polisario une
base terrestre, à Tindouf, dans le
sud-ouest de 11\Igérie. Sans le
sClutien algérien, on peut même
se demander si les Marocain.~
n'auraient pas réussi l'annexion
du territoire sahraoui qu'ils ont

envahi en 19ï5 après le retrait du
pouvoir colonial espagnol. Grâce
à Alger et aussi à leur convictiun
politique inébranlable, les parti-
sans du Sahara occidental indé-
pendant ont réussi à garder l'es-
poir d'une issue heureuse.
Il n'en rl'Ste pas moins qu'en

l'espèce le roi Mohamcd VI a
marqué llll point avec son dis-
cours car c'est son appel au dia-
logue quI' la communauté inter-
nationale retiendra. Ainsi que Il'
silence d'Alger, _

BAUDOUIN LOOS

CHANTIER GIGANTESQUE

Le Roi et Macron
inaugurent Je premier
TGV en Afrique
C'est l'événement du jour au
Maroc: la ligne de train
rapide Tanger-C<ls<lblancaa
été inaugurée ce 15 no·
vembre par le roi Mohamed
VI et le président français
Emmanuel Macron. Ce pre-
mier TGV construit en
Afrique par Alstom et SNCF
International a coûté plus de
2 milliards d'euros. Il reliera
à partir de la fin du mois
deux villes (du nord au
centre du pays) séparée p<lr
environ 350 kilomètres. Ce
chanUer n'a pas plu il tous.
Comme le rapporte le site
middleeasteyes.net, f( U/l

collectif d'économistes. de
militants et d'acteurs associa-
tifs s'est m'lbilisé P'lur dén'ln-
cer JeCQûtde la ligne il grande
vitesse. Avec 23 milliards de
dirhams (2,1 milliards d'eu-
r'ls), le budget d'un tel projet
permettrnit de réaliser 25.000
éC'lles en zone rurale, 25
grands centres hospitaliers
universitaires t'ltalement
équipés et d'une capacité
globale de 22.000 lits, ( ..) Il.

en raÎson même des imprécisions du tracé frontalier, elle dure-
ra quelques semaines sans rien changer. En 1972, les deux pays
signent un accord sur le tracé de leur frontière mais le Maroc
mettra 20 ans à le ratifier. En 1994, en pleine « sale guerre» en
Algérie, un attentat il Marrakech décide le Maroc, qui y voit la
main d'Alger, à imposer des visas aux Algériens. Alger réplique
en fermant sa frontière terrestre. Elle n'a jamaiS été rouverte.
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